
Les aides financières reçues des grandes puissances asiatiques ont permis aux pays 
africains de moderniser leurs infrastructures. Cependant, la chine a indiqué qu’elle 
souhaitait désormais se focaliser essentiellement sur le commerce.

Au cours de ces deux dernières décennies, le Forum sur la coopération sino-africaine (FOCAC) s’est 
donné pour objectif d’établir des relations économiques de plus en plus étroites entre les deux parties 
dans divers secteurs, des infrastructures à l’agriculture en passant par la santé et les énergies 
renouvelables. 

Le FOCAC est un forum de très haut niveau qui se tient tous les trois ans entre la Chine et 53 États 
africains, à l’exception de l’Eswatini. Il sert de plateforme à la politique étrangère chinoise à l’endroit 
des pays africains. 

Depuis sa création en 2000, il a souvent été le théâtre de la présentation des politiques et engagements 
financiers remarquables de la Chine à l’égard du continent. Il se déroule tantôt à Pékin, tantôt dans 
les grandes capitales africaines.

Trois des huit éditions précédentes ont été transformées en sommets auxquels ont participé le président 
chinois en exercice et bon nombre de ses homologues du continent.

Le forum 2021 qui s’est tenu à Dakar a réuni plusieurs ministres, la Chine était représentée par son 
ministre des affaires étrangères, Wang Yi, et non par le président Xi Jinping, qui s’est exprimé par 
vidéoconférence.

Les liens étant devenus de plus en plus forts au fil des ans, divers sous-forums ont vu le jour sous 
l’égide du FOCAC, traitant des problèmes liés notamment à la promotion du leadership chez les jeunes, 
à la santé, à la réduction de la pauvreté, à la coopération entre les autorités locales et les médias, ainsi 
qu’au forum juridique et aux groupes de réflexion.

RENFORCEMENT DES LIENS ÉCONOMIQUES
Depuis la création du FOCAC, le volume des échanges entre la Chine et les pays africains a explosé, 
passant de 10 milliards de dollars en 2000 à 208 milliards de dollars en 2019, selon le Center for Africa-
China Studies de l’université de Johannesburg 1. 

La Chine est également devenue l’une des principales sources de financement du développement 
des pays africains. Elle a accordé aux nations africaines des lignes de crédit pour un montant de 150 
milliards de dollars entre 2005 et 2020, a déclaré le directeur, David Monyae.

En un an, les échanges commerciaux entre la Chine et l’Afrique ont augmenté de 38,2 % et atteint 185,2 
milliards USD au cours des trois premiers trimestres de 2021, un record pour cette période, selon le 
ministère chinois du Commerce. 

En outre, les investissements directs étrangers (IDE) de la Chine sur le continent ont atteint 2,59 milliards 
de dollars au cours des neuf premiers mois de 2021. Une hausse de 9,9 % sur un an, a déclaré le vice 
ministre chinois du Commerce Qian Keming avant le forum 2. 

PROGRAMME DE DAKAR
La 8e conférence ministérielle du FOCAC s’est tenue du 29 au 30 novembre à Dakar, la capitale du 
Sénégal. Un important pôle de développement de l’Afrique de l’Ouest dans le projet phare du président 
Xi, l’initiative « la Ceinture et la Route (BRI) ».

Situé aux confins de la côte ouest-africaine, le port atlantique de Dakar est historiquement et stratégiquement 
placé comme un carrefour maritime entre l’Europe, l’Amérique du Nord, l’Amérique latine et l’Afrique.

Depuis le lancement, en 2013, du plan ambitieux visant à revitaliser les routes commerciales terrestres 
et maritimes de l’ancienne route de la soie avec d’autres pays du monde, la Chine a fait des efforts 
considérables en termes de projets d’infrastructure et de coordination des politiques pour renforcer 
ses liens avec les pays situés le long de la BRI.

Placée sous le thème « Renforcer le partenariat sino-africain et promouvoir le développement durable 
afin de créer une communauté sino-africaine partageant un avenir commun en cette nouvelle ère », 
la conférence visait à tracer la voie à suivre pour promouvoir et renforcer les relations bilatérales au 
cours des trois prochaines années, et à évaluer la mise en œuvre des résultats du sommet du FOCAC 
de Pékin de 2018. 

« Il y a vingt ans, la Chine et l’Afrique, déterminées à renforcer et hisser leurs relations longues de 
plusieurs années à un niveau supérieur, ont créé le FOCAC pour en faire un nouveau cadre de partenariat 
formel et mutuellement bénéfique », a déclaré le président sénégalais Macky Sall aux représentants.

« Depuis lors, nous avons avancé main dans la main, de manière pragmatique et efficace, comme en 
témoigne l’intensification de nos échanges, de nos investissements et nos nombreuses réalisations 
dans le cadre de nos différents plans d’action », a-t-il déclaré lors du discours d’ouverture.

Au cours des trois dernières années, la Chine a coopéré avec les pays africains dans des domaines 
tels que le développement vert, la facilitation du commerce et la connectivité des infrastructures. Ces 
activités figuraient parmi les principales conclusions issues du sommet de Pékin.

Outre les mesures conjointes prises par la Chine et l’Afrique pour lutter contre le COVID-19, l’ordre 
du jour à Dakar comprenait le renforcement du commerce bilatéral, les stratégies de lutte contre le 
changement climatique et la promotion de l’économie numérique.

Les représentants africains ont également débattu des questions liées à la coopération avec la Chine 
dans divers domaines, tels que le transfert de technologies et de compétences, la formation des 
talents, le développement des infrastructures et la mise en place de l’agrotechnologie, afin de soutenir 
la croissance économique de l’Afrique et de réduire la pauvreté et le chômage.

« Au cours des trois prochaines années, le plan d’action de Dakar sera mis en œuvre. Pour cela, il faudra 
redéfinir les relations sino-africaines en mettant davantage l’accent sur la promotion du développement 
durable au profit de tous », a déclaré le président sud-africain Cyril Ramaphosa. 

« Nous souhaiterions que la Chine intensifie ses investissements dans les infrastructures en Afrique 
notamment dans certains secteurs clés comme les ports, les chemins de fer, l’énergie et l’eau, et 
qu’elle continue à soutenir le renforcement du capital humain et le transfert de technologies », a-t-il 
déclaré dans son allocution vidéo.

Dans son discours, le président Xi a souligné qu’à l’approche du FOCAC, les parties chinoise et 
africaine avaient conjointement préparé le plan de coopération sino-africain à l’horizon 2035. Ce plan 
se distingue par le fait qu’il s’agit du premier plan de coopération à moyen et long terme. Il correspond 
aussi étroitement à la Vision 2035 de la Chine elle-même et confirme la poursuite et les adaptations 
de la stratégie africaine de Pékin 3.

À l’approche du forum, la Chine a également publié un livre blanc intitulé : « La Chine et l’Afrique dans 
une nouvelle ère : Un partenariat gagnant-gagnant », détaillant la coopération du pays avec l’Afrique 4. 
Le livre blanc confirme l’engagement de la Chine à renforcer les liens politiques entre elle et l’Afrique, 
à intensifier la coopération avec les nations africaines dans divers domaines et à promouvoir la paix. 

CHANGEMENT D’INFRASTRUCTURE
L’élément le plus frappant du neuvième programme d’engagement de la Chine au FOCAC est la 
disparition complète, cette année, des infrastructures du narratif par rapport à l’engagement de 2018, 
où elles figuraient en deuxième position sur la liste des priorités.

Cette réorientation vers le développement des infrastructures en Afrique, si elle se poursuit, pourrait 
constituer le changement le plus important dans l’engagement de la Chine envers l’Afrique au cours 
des dernières années.

Face aux inquiétudes croissantes liées à la viabilité de la dette de bon nombre de pays, Pékin avait 
également réduit son aide à l’Afrique à 40 milliards de dollars, contre 60 milliards en 2018.

FOCUS SUR LE COMMERCE
Le commerce avec l’Afrique est cependant apparu comme l’une des priorités de la Chine. La Chine 
entend porter ses importations provenant d’Afrique à un total de 300 milliards USD au cours des 
trois prochaines années et financer les exportations africaines à hauteur de 10 milliards USD.

Les mesures comprendront l’ouverture de « voies vertes » pour les exportations agricoles africaines 
vers la Chine et le renforcement de la gamme de produits bénéficiant d’une exonération tarifaire.

LUTTE CONTRE LE COVID-19
La Chine s’est engagée à fournir un milliard de doses supplémentaires de son vaccin contre le COVID-19 à 
l’Afrique pour aider le continent à atteindre son objectif de vaccination de 60 % de sa population d’ici 2022.

Cela se fera sous forme de don de 600 millions de doses, tandis que le reste sera fourni via une 
production conjointe des sociétés chinoises et des pays africains.

RÉDUCTION DE LA PAUVRETÉ
Parmi les autres grandes priorités du FOCAC pour la période à venir, il est prévu que la Chine 
s’engage dans 10 projets liés à la réduction de la pauvreté et à l’agriculture en Afrique et 
qu’elle envoie 500 experts agronomes sur le continent.

PROMOTION DES INVESTISSEMENTS
La promotion des investissements figure également en bonne place sur la liste des priorités. La 
Chine encouragera ses entreprises à investir au moins 10 milliards USD en Afrique au cours des trois 
prochaines années, soit le même montant qu’en 2018, et mettra en place une plateforme de promotion 
des investissements privés sino-africains. 

Le crédit a beaucoup changé. Non seulement la Chine accordera 10 milliards de dollars, soit la moitié 
du montant précédent, mais le crédit ira uniquement aux institutions financières africaines afin de 
soutenir le développement des PME africaines. Dans le passé, elle était versée aux gouvernements 
africains pour financer les projets menés par la Chine 5.

Dans le cadre de son engagement, la Chine prévoit également de réaliser 10 projets en faveur de 
l’industrialisation et de la promotion de l’emploi en Afrique, et de créer un centre yuan transfrontalier 
Chine-Afrique

RÉALLOCATION DES DTS
Le président Xi a également fait savoir que la Chine était disposée à reverser aux pays africains 
10 milliards de dollars de sa part de la nouvelle allocation de droits de tirage spéciaux (DTS) du Fonds 
monétaire international’ (FMI).

« Débloquer et redistribuer les droits de tirage spéciaux du FMI aux pays africains est nécessaire pour 
soutenir les efforts de relance économique. Et nous sommes reconnaissants du geste de la Chine, 
dans ce sens, envers le continent africain », a affirmé M. Ramaphosa.

Les DTS apportent de la liquidité et complètent les réserves officielles par l’intermédiaire du FMI. En 
août, le fonds a approuvé l’allocation de l’équivalent de 650 milliards de dollars de DTS, le montant 
le plus important de l’histoire, pour stimuler un regain de liquidité au niveau mondial et contribuer à 
favoriser la relance de l’économie après la pandémie 6.

INNOVATION NUMÉRIQUE 
Soucieuse de favoriser les innovations technologiques, la Chine s’est engagée à soutenir 10 projets 
de promotion de l’économie numérique en Afrique et à favoriser le développement de laboratoires 
communs, d’instituts partenaires et de bases de coopération en matière d’innovation scientifique et 
technologique.

Des festivals d’achat en ligne visant à promouvoir les produits africains, ainsi qu’une campagne visant 
à faire la promotion de 100 magasins africains et de 1 000 produits africains sur les plateformes de 
commerce électronique ont également été promis.

GRANDE MURAILLE VERTE
Dans le but de lutter conjointement contre le changement climatique mondial, la Chine s’est engagée 
à mettre en œuvre 10 projets liés au développement vert, à la protection de l’environnement et à la 
lutte contre le changement climatique en Afrique.

L’Asie, fort de sa puissance économique, soutiendra également la création de la « grande muraille 
verte », qu’elle considère comme étant un moyen efficace de prévenir la désertification, tout en créant 
des centres d’excellence spécialisés dans le développement de technologies à faible émission de 
carbone et l’adaptation au changement climatique en Afrique.

PROMOTION DES TALENTS 
La Chine compte également mettre en œuvre un plan visant à favoriser l’émergence de talents pour 
elle-même et pour l’Afrique après la période du COVID-19, avec des projets qui comprendront la 
construction ou la modernisation de 10 écoles sur le continent, et l’invitation de 10 000 professionnels 
africains de haut niveau à des séminaires et ateliers, conformément au FOCAC 7.

REVITALISATION DU TOURISME
Pour contribuer à la revitalisation de l’industrie du tourisme en Afrique après le COVID-19, la Chine 
entend encourager davantage ses ressortissants à se rendre sur le continent, en mettant de plus 
en plus en valeur l’Afrique dans ses médias.

Les deux parties se sont également engagées à organiser une foire annuelle du voyage africain en 
Chine afin de promouvoir la destination Afrique auprès des touristes chinois.

RENFORCEMENT DE LA SÉCURITÉ
La paix et la sécurité en Afrique étant toujours un élément majeur de la coopération entre les parties, 
la Chine continuera à offrir une assistance militaire, à soutenir les efforts déployés par les pays 
africains pour maintenir de manière indépendante la sécurité régionale et lutter contre le terrorisme. 
Elle participera également aux opérations conjointes de maintien de la paix. 

Elle s’engagera également dans 10 projets liés à la paix et à la sécurité en Afrique et renforcera sa 
capacité à répondre rapidement aux crises.  

CONCLUSIONS
Au cours des 20 dernières années, les aides financières octroyées par la Chine se sont avérées précieuses 
pour bon nombre de pays africains. Les prêts accordés par les gouvernements et les banques d’État 
étaient focalisées sur les infrastructures et ont permis la réalisation de grands projets sur le continent, 
notamment des autoroutes, des ports et des aéroports.

Les conclusions de la rencontre de Dakar indiquent toutefois que les priorités de Pékin semblent avoir 
changé pour l’instant, passant d’une approche axée sur les infrastructures et les prêts ces dernières 
années à une approche plus axée sur le soutien au commerce.
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